
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

« D’emblée, on est fasciné par la virtuosité de 

cette fameuse main gauche, qui donne l’illusion 

d’avoir dix doigts, se déplace à une allure 

vertigineuse de l’extrême grave à l’extrême aigu, 

multiplie les plans sonores et enchaine avec 

aisance des traits périlleux.  

 

Mais au-delà des particularités techniques, c’est 

un véritable panorama de l’école française que 

nous donne à voir Zecchini : de Bruno Mantovani 

à Nicolas Bacri, divers styles sont convoqués, 

mais on reste néanmoins frappé par l’unité de 

l’ensemble ». Sarah Léon 

 

 

 

 

 

 

 


